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Le chiffre

4,2
C’est,enmillions, lamargebrute
d’autofinancementdégagée
en2013par lesargentiersde
laCommunedeBlonay.Les
revenustotauxduvillageont
atteint35,4millions.Les
comptesontétébouclésavec
unexcédentderecettesnetde
174000francs.Cerésultat
positifestnotammentàmettre
aucréditd’uneprogression
importantedel’encaissement
del’impôt(+27%sur lafortune).
Anoterquelescomptes2012
étaientbienmeilleurs. Ils
s’étaientsoldéssurunbénéfice
de2,3millions.C.BO.

Blonay-Chamby
Un festival
à toute vapeur

Le traditionnel Festival de la
vapeur du Chemin de fer-musée
Blonay-Chamby se déroulera ce
week-end de Pentecôte.
Manifestation ouverte à toute la
famille, le festival mettra les
petits plats dans les grands avec
notamment quatre locomotives
à vapeur en pression (construi-
tes entre 1900 et 1918) qui
circuleront tout le week-end. Au
programme également, des
trains à vapeur «Riviera Belle
Epoque» au départ de Vevey
samedi (après-midi), dimanche
et lundi (matin et après-midi).
C.BO.

Montreux
Le week-end
du Sundance

Le Montreux Sundance Festival a
de nouveau fait chauffer les
platines la semaine dernière dans
les murs du Centre de Congrès.
Avec en grande vedette, le DJ
français mondialement connu,
David Guetta. La grand-messe du
djiing est loin d’être dite, puisque
le Montreux Sundance Festival,
7e du nom, jouera les prolonga-
tions ce week-end de Pentecôte.
En tête d’affiche samedi,
l’Américain Steve Aoki, noté 8e
meilleur DJ de la planète dance.
Dimanche, c’est le Batave Tiesto,
une autre légende des pistes de
danse, qui officiera. C.BO.

Cirque Starlight

LecirquesuisseStarlightparten
tournéepour la26e fois.Cette
année,soninvitationàvoyager
dans l’imaginairesenomme
«Octavius».LeCirqueStarlight
dresserasonchapiteaudans la
région:devendrediàdimanche
àLaTour-de-Peilz, les17et
18 juinàMonthey, les19et
20juinàAigleetàVilleneuve
les21et22juin.Prélocationset
horairesdesspectaclessur
www.starticket.ch. C.BO.
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Suite au succès de la
1re édition «Freddie for
A Day», le festival devrait
être reconduit en 2015

Plus de 8000 visiteurs et déjà près
de 45 000 fr. récoltés. «Mais nous
devons encore faire les comptes»,
précise Florent Rondez. Directeur
général de Swiss Education Group
(SEG), il est l’initiateur du festival
«Freddie for A Day», qui s’est dé-
roulé ce week-end à Montreux.
Plus de 500 personnes ont arboré
la moustache du chanteur de
Queen, qui a vécu à Montreux.

L’enjeu était de récolter de l’ar-
gent pour la Fondation Mercury
Phoenix Trust, coorganisatrice de
l’événement, et de sensibiliser les
jeunes aux problèmes du sida et
des addictions via des concerts,
spectacles et stands de préven-
tion. Le tout mis en place par
400 étudiants des écoles hôteliè-
res (HIM) et de management
(SHMS) appartenant à SEG. «L’im-
plication des jeunes a été incroya-
ble et extrêmement touchante»,
insiste Vicky Vocat, de la Fonda-
tion Mercury Phoenix Trust.

En effet, les étudiants ont
d’abord récolté plus de 31 000 fr.
pendant huit mois par des événe-

ments internes à leurs écoles
(tombola, repas, etc.) Ils ont en-
suite monté le «Freddie for A Day»
(de la conception à la logistique en
passant par la promotion) et tra-
vaillé tout le week-end bénévole-
ment. Une vente aux enchères a
permis de récolter plus de

12 000 fr. «Environ 70 élèves spé-
cialisés en marketing seront notés
pour leurs réalisations sur le festi-
val», explique Florent Rondez.

La fête devrait être reconduite:
«En tant qu’école privée, c’est la
première fois que nous organi-
sions un événement public. La re-
conduction dépendra des résul-
tats des enquêtes de satisfaction
menées, tant auprès de nos étu-
diants et employés, qu’auprès des
sponsors.» ST.A.

Plus de 8000 personnes
pour Freddie Mercury

Près de 4000 personnes
ont déjà annoncé qu’elles
participeraient au grand
raout de 2019 sur une page
du réseau social créée par
des copains sans liens avec
la Confrérie des vignerons

«A la base, c’était juste une ré-
flexion lors d’une soirée entre
amis au bistrot.» Marcel Rechstei-
ner n’a pas 40 ans. Mais pour lui
et ses amis, impensable de man-
quer la prochaine Fête des Vigne-
rons, qui aura lieu en 2019 à Ve-
vey! «Nous nous sommes dit: nous
n’avons pas encore d’agenda
pour cette année-là. Mais ce serait
bête de prévoir des vacances ou je
ne sais quoi pendant la Fête. Face-
book était un parfait moyen
d’agender les dates pour que per-
sonne ne les oublie.» Ni une ni
deux, le jeune homme a donc créé
sur le réseau social une page dé-
diée à l’événement: Fête des Vi-
gnerons, du 26 juillet au 11 août
2019. Tout un chacun inscrit sur
Facebook peut donc annoncer sa
présence ou non, ce qui sera en
conséquence enregistré sur son
profil et lui permettra de se voir
notifier cet événement en temps
voulu.

La création de cette page Face-
book date en fait de l’an dernier.
Mais tout à coup, ces dix derniers
jours, les participants ont com-
mencé à affluer jusqu’à atteindre
hier soir le chiffre de 3688 (à
18 h 30). Pourquoi une si sou-
daine affection? «J’ai constaté cet

emballement mais je n’arrive pas
à me l’expliquer», répond Marcel
Rechsteiner.

Du côté de la Confrérie des vi-
gnerons, on ne perçoit pas négati-
vement cette initiative émanant
de personnes n’ayant aucun lien
avec la Fête: «C’est à la fois une
usurpation et un bienfait, déclare
François Margot, abbé-président.
C’est très bien que l’on parle de
l’événement. Mais on y voit le
nom de quelqu’un qui n’a rien à
faire avec l’organisation.» La Con-
frérie ne s’est-elle pas fait dépas-
ser par les réseaux sociaux et
n’aurait-elle pas dû créer elle-
même une page de ce type? «Nous
devons vivre avec les nouveaux
médias et il est évident que nous
sommes attentifs à ces questions,
répond François Margot. Nous y
serons actifs à un moment donné.
Pour l’heure, il n’y a pas grand-
chose à communiquer. Nous de-
vrons suivre ce développement
de façon de plus en plus aiguë au
fur et à mesure que nous nous
approcherons de Fête, afin d’évi-
ter que des éléments erronés ne
soient annoncés.»

Reste l’engouement certain
des jeunes: «J’ai déjà répondu aux
questions des journalistes: non, la
Fête des Vignerons n’est pas «rin-
garde». J’aurais voulu qu’ils soient
présents lorsque je présidais no-
tre dernière assemblée générale:
sur 500 personnes, un bon tiers
avait moins de 35 ans. La Fête a
déjà un écho extrêmement fort
auprès des jeunes générations.»
ST.A.

La Fête des Vignerons
attire déjà sur Facebook

Capture d’écran de la page du réseau social qui permet
de planifier l’événement, prévu du 26 juillet au 11 août 2019. DR

Municipalitéannonçait l’ouverture
en2013d’unegarderiede22 places
(pourenviron40 enfants)aucentre
du village, dans le bâtiment com-
munal Mon Foyer – qui abrite un
jardin d’enfants de 20 places. Les
bauxdesappartementsontétérési-
liés. Las! «Le coût de 2,5 millions de
francs a finalement fait reculer
l’exécutif», explique le syndic, Ber-
nard Degex.
Au grand dam de la population qui
s’est mobilisée: pétition de 500 ci-
toyens,constitutiondel’association
«Une place pour tous» et motion

initiée par l’élue Laura Ferilli, puis
soutenue par 60% du parlement
blonaysan, afin que la Municipalité
se positionne clairement et rapide-
ment sur le dossier Mon Foyer.

Pour contrecarrer son propre
projet de 2011, la Municipalité pré-
sente une alternative en trois axes
pour créer quarante-quatre pla-
ces (comme à Saint-Légier (lire ci-
dessous), mais à l’horizon 2017.
Premièrement acheter cinq pla-
ces de nurserie dans une crèche
privée à… Chailly-sur-Montreux.
Deuxièmement acquérir un bâti-
ment pour y installer des salles de
classes et un lieu d’accueil présco-
laire. Dernière étape du projet
municipal, la vente des locaux de
l’ancienne administration com-
munale. «L’idée serait d’y cons-
truire à la place un complexe in-
tergénérationnel qui compren-
drait une crèche-garderie, un jar-
din d’enfants, ainsi que des
appartements protégés à loyer
abordable et des surfaces com-
merciales», détaille le syndic. «Ce
ne sont que des intentions, des
propositions en l’air. Il n’y a rien
de concret, aucune offre valable-
ment chiffrée», conteste Laura Fe-
rilli qui planche sur de nouvelles
actions pour faire fléchir la Muni-
cipalité.

solution provisoire. «On se bat de-
puis des années contre des mou-
lins à vent pour que Blonay puisse
enfin proposer des structures
d’accueil dignes de ce nom», lance
Laura Ferilli, conseillère commu-
nale et fer de lance de la défense
du projet Mon Foyer.

44 places… en 2017
Le vote blonaysan du 1er juillet est
unnouvelépisode,maisôcombien
important,dans lacomplexepoliti-
quede l’accueilde lapetiteenfance
à Blonay. Petit rappel. En 2011, la

Le Conseil
communal
de Blonay devra se
pencher le 1er juillet
sur deux politiques
d’accueil
de la petite enfance

Christophe Boillat

Le Conseil communal de Blonay
sera confronté le soir du 1er juillet
– séance extraordinaire à tous
points de vue –, à un dilemme. Les
élus devront en effet choisir entre
le projet de garderie centralisée
Mon Foyer, que la Municipalité
propose de rejeter, et un contre-
projet éclaté sur trois sites, prôné
par l’exécutif. Il est à noter que les
Communes de Blonay et de Saint-
Légier, qui disposent d’un réseau
commun d’accueil de la petite en-
fance pour leurs 11 000 habitants,
sont les mauvais élèves du Canton.
Ils couvrent seulement environ
4% des besoins. Plus de cent bam-
bins sont inscrits sur une liste d’at-
tente – bloquée depuis plus d’un
an. Certes, la structure blonay-
sanne, La Villa, offre depuis quel-
ques mois 17 places; mais c’est une

Des parents inquiets du manque de places d’accueil d’enfants à Blonay ont constitué l’an dernier une association. ODILE MEYLAN

Blonay

L’incertitude plane sur
l’accueil de la petite enfance

U Prévue aussi de longue date,
la future crèche-garderie du
Lazé à Saint-Légier «ouvrira au
plus tard au printemps 2016»,
indique la municipale en charge
du dossier, Antoinette Siffert. A
noter que l’enquête publique
d’implantation s’est conclue en
mai par le dépôt de trois
oppositions. Un préavis pour la
construction sera néanmoins
proposé au Conseil communal
en octobre. Devisée à environ
2,6 millions (chiffre pas encore

totalement arrêté), la crèche-
garderie sera érigée en lieu et
place des anciens vestiaires du
club de football tyalo. Quarante-
quatre places – soit une capacité
pour environ 80 enfants, âgés de
moins de 4 ans – seront
proposées aux familles de Saint-
Légier et de Blonay (11 000
habitants en tout). Les deux
bourgs des hauts de Vevey sont
partenaires dans un réseau
commun d’accueil de la petite
enfance.

Des places à Saint-Légier

«L’implication
des jeunesaété
incroyable
etextrêmement
touchante»
Vicky Vocat, de la Fondation
Mercury Phoenix Trust


